
(LtMrphoto AP)

Brent Ashton, des Nordiques, loge le disaue derrière le gar­
dien des Whalers Greg Millen, en dépit de l'intervention du 
défenseur Ulf Samuelsson.

• Les Nordiques se défoulent 
contre les Whalers, 10-4

• Le Canadien perd à nouveau aux 
mains des Maple Leafs, 3-2

• Sherbrooke arrache une nulle 
dans les dernières minutes
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Le lanceur 
Jack Morris 
fasciné... 
par les 
moteurs de 
motoneige

Pour forcer 
Hatfield 
à remettre 
sa démission

Médias
"monté

accusés d'avoir 
un coup d'Etat"
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Encore 5
mais
Les pompiers de Sherbrooke interviennent à nouveau 
à Rock Forest alors que Sécurité 77 n'a pas reçu d'appel

par Daniel Forgues

■
 SHERBROOKE — Juste au lendemain de l'inauguration du 

service de protection des incendies de Sécurité 77, les sapeurs 
de Sherbrooke sont intervenus sur le territoire de Rock Forest hier 

en fin d’après-midi, encourant ainsi des frais additionnels de 5,000 $ 
pour les contribuables de Rock Forest.

C'est la deuxième fois, depuis la 
semaine dernière, que les sapeurs 
sherbrookois interviennent sur le 
territoire de Rock Forest alors que 
les pompiers de Sécurité 77 doivent, 
en principe, répondre aux appels. 
Et. selon une entente conclue entre 
les deux villes, valide jusqu’au 7 
mars 1985, il en coûtera à Rock Fo­
rest 5,000 S chaque fois que les sa­
peurs sherbrookois devront y inter­
venir. Le compte de Rock Forest 
en est donc rendu à 10.000 S en deux 
semaines...

Interrogé hier soir quelques mi­
nutes apres l’intervention des pom­
piers dans sa ville — en fait, on le 
lui a appris — . le maire de Rock 
Forest, M. Gaétan Lavallée, a dit 
vouloir retenir ses commentaires 
jusqu’à aujourd'hui, lundi, de façon 
a pouvoir analyser la situation.

“Qui vivra verra”, s’est-il contenté 
de dire.

Il était 17 h 37 hier lorsqu’un ap­

pel d’incendie a été logé à la caser­
ne no 1 de la rue Marquette, men­
tionnant qu’un foyer dégageait dan­
gereusement de la fumée dans la 
maison mobile du 1017 Laperle à 
Rock Forest.

Neuf minutes plus tard, selon le 
lieutenant Michel Bonneau, deux 
camions à incendie et six pompiers 
de Sherbrooke arrivaient sur les 
lieux après avoir passé en trombe 
devant la caserne des pompiers de 
Sécurité 77 sur le boulevard Bour­
que. Sécurité 77 n’a pas reçu d’ap­
pel pour cet incident.

Finalement, il n’y avait pas d’in­
cendie comme tel. du créosote em­
pêchant simplement la fumée de 
s’échapper par la cheminée. Les sa­
peurs ont donc tout vérifié et retiré 
les braises du foyer. A 18 h 16. ils

étaient de retour à leur caserne à 
Sherbrooke. Cela venait de coûter 
5.000 S au conseil municipal de 
Rock Forest!

Interrogé sur leur intervention à 
Rock Forest, le lieutenant Bonneau 
a précisé qu'il ne faisait ainsi que 
respecter les directives, soit de ré­
pondre à tout appel de feu prove­
nant de Rock Forest.

Quant au directeur du service 
d'incendie de Sécurité 77 et au pré­
sident de la firme de sécurité, MM. 
René Moreau et Germain Bélanger, 
ils ont tous deux expliqué un peu 
plus tard à La Tribune que l'enten­
te intermunicipale “‘était faite com­
me ça”.

Selon leurs explications. Sécurité 
77 peut répondre à tout appel de feu 
qui leur est logé pour Rock Forest, 
et les pompiers de Sherbrooke peu­
vent en faire autant pour les appels 
qu'ils peuvent recevoir de contri­
buables de Rock Forest aux prises 
avec un incendie.

Et si on appliquait à la lettre cet­
te entente intermunicipale, les

Germain Bélanger
pompiers de Sécurité 77 devraient 
même céder leur place aux pom­
piers de Sherbrooke si jamais ces 
derniers arrivaient ensemble sur 
les lieux d'un incendie à Rock Fo­
rest. Chaque fois, une tranche de 
5.000 S serait ajoutée à la facture 
comme ce fut le cas à deux repri­
ses depuis la semaine dernière

• Sécurité 77 inaugure son service d’incendie a 3

Record
Guinness 72 heures en

WANNESS

par Pierre-Y von Bégin 
VALCOURT - “Dana ma 

tête, je me suis dit enfin en voi­
là deux.”

Les yeux rougis, quelque peu 
chancelant, Alain Dumas a pronon­
cé ces quelques mots après avoir 
complète hier à 12h05, une épreuve 
d’endurance de 72 heures 5 minutes 
aux guidons d’une motoneige Le 
jeune homme de 19 ans de Granby 
aura effectué 2,200 tours et parcou­
ru plus de 1,100 milles sur (a piste 
ovale spécialement aménagée pour 
lui à Valcourt dans le cadre du Fes­
tival international de la motoneige 

Dumas a entamé l'épreuve jeudi 
midi et a lutté contre le froid, la 
neige et le sommeil pour finale­
ment inscrire son nom au livre des 
records Guinness pour une deuxiè­
me fois En 83, il avait dansé pen­
dant 120 heures et 30 minutes 

“La première chose que je vais 
faire, a-t-il dit, c’est de fumer une 
cigarette Je vais m’étendre et je 
pense que je vais dormir. Je suis 
fier d'être Québécois et je suis très 
heureux d’avoir fait mon second re­
cord du monde en motoneige ici à 
Valcourt. C’est une invention qué­
bécoise "

"Je n’ai pas fait ce record seu­
lement pour voir mon nom dans le 
livre Guinness, a-t-il ajouté. C'était 
aussi le fait de me surpasser et de 
réussir à connaître mieux mon 
corps, et mon système afin de corn-’ 
battre les douleurs physiques .”

(Photo La Tribun» par Stéphane Lemire?

Durant son épreuve d'endurance de 72 heures été ennuyé par le froid et certains engourdis- 
aux guidons d'une motoneige, Alain Dumas a sements au dos, aux genoux et au pouce droit.

Durant ces trois jours. Alain Du­
mas n’a pas songé un instant à 
abandonner Dans la nuit de jeudi, 
le thermomètre est descendu à 
moins 27 degrés Celcius. Avec le 
facteur de refroidissement, Dumas 
devait lutter contre un froid de 
moins 40 C. Vendredi matin il a 
fait une chute qui aurait pu briser 
tous ses espoirs.

"J’ai réussi à vaincre le froid 
mais cela a été très dur dans la 
nuit de jeudi. J’ai eu mal au dos

également ma'3 un “chiro” a réussi 
à casser ce malaise en partie. Con­
trairement à ce que les gens ont 
pensé, je ne suis pas tombé parce 
que j'étais endormi Je me suis tout 
simplement enfargé dans mon fil 
de communication. Je suis passé 
par-dessus les poignées et je me 
suis retrouvé à terre. Au plus, Je 
suis resté au sol pendant une minu­
te.”

Jamais deux sans trois Alain Du­
mas n'a pas fini d'établir des re­
cords.

“Si mon record est battu, Je vais 
de nouveau reprendre Chose cer­
taine. après 72 heures et 5 minutes, 
3 jours, j'aime ça maintenant faire 
de la motoneige J'ai un troisième 
projet de record que je vais révéler 
bientôt.”

Puisant au fond de lui ses derniè­
res énergies, Alain Dumas a pré­
senté un chèque de 3.225 dollars aux 
enfants handicapés, après avoir 
complété un tour d'honneur sur la 
piste du Grand Prix.

• Le Festival de la motoneige est là pour rester a 4

Québec créera 
un fonds spécial 
d'aide aux jeunes

ROUYN NORANDA 
(PC) — Québec annon­

cera bientôt la création d'un 
“fonds national spécial d'aide 
à la jeunesse”, dans la lignée 
des mesures gouvernementa­
les à l’intention des jeunes 
sans emploi.

Le ministre de l'Education 
François Gendron, qui a fait 
part de cette nouvelle en confé­
rence de presse hier à Rouyn 
Noranda. a cependant refusé de 
dévoiler les montants qui seront 
attribués à ce nouveau program­
me. Cette information serait 
rendue publique dans un mois 
environ.

Ce plan, qui est déjà été sou­
mis au Conseil des ministres, 
viendra s'ajouter au programme 
actuel de créations d emplois du 
gouvernement du Québec.

Contrairement aux autres pro­
grammes temporaires de créa­
tion d’emploi, le fonds national 
spécial prévoit un stage en en­
treprise, mais obligatoirement 
suivi d'un emploi régulier pour 
une période minimale de deux 
ans.

Le fonds national spécial, a 
expliqué le ministre, compren­
dra aussi des budgets particu­
liers pour subventionner en par­
tie deux ans de travail en entre­
prise.

Lors de cette conférence de 
presse tenue sous le thème du 
chômage chez les jeunes, le mi­
nistre a par ailleurs reproché 
aux syndicats leur manque de 
collaboration en matière de tra­
vail partagé “On ne sort pas 
des ornières, des sentiers battus 
des centrales syndicales”, a-t-il 
déclaré.
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Fête des malades au Centre hospitalier St-Vincent-de-Paul

"Après 25 ans, je pense que
j'ai pas mal fait ma part //

par Daniel Forguea
SHERBROOKE — “Après 25 ans, je pense que J’ai pas mal fait 

ma part, c’est la dernière distribution de cadeaux que J’organise 
pour ies malades et J’espère bien que quelqu’un va me rempla­
cer...”

A 78 ans. Mme Marie-Ange For­
tier a dirigé une dernière fois, hier, 
la distribution annuelle de cadeaux 
aux patients du centre hospitalier 
St-Vincent-de-Paul dans le cadre de 
la Fête des malades, quelque 250 
cadeaux ont été distribués par une 
trentaine de bénévoles.

Pour Mme Fortier, ce geste était 
devenu une activité annuelle au-

quelle elle devait confier plusieurs 
semaines de travail depuis 25 ans 
En tout, avec une moyenne de 300 
cadeaux par année, Mme Fortier a 
dû acheter quelque 7.500 cadeaux 
en 25 ans pour les malades.

“Vous savez, ça me fait un petit 
peu quelque chose cette année par­
ce qu apres 25 ans, on peut dire que 
c'était devenu une habitude de pré-

V.
i Photo La Tribuna par Damai Forguat)

participé
à la distribution des cadeaux. Il est ici photogra­
phié en compagnie de Mme Marie-Ange Fortier 
et d'une patiente, Mme Lise Cloutier St-Laurent.

---------
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MARATHON - CARTE BLEUE
Numéros é marquer aur votra carta aujourd'hui 

VENDREDI, la 8 février 1985:
B-5,1-21

Numéroa é marquer aur votre carte aujourd'hui 
8AMEDI, le 9 février 1985:

N-31, 0-75
Numéros é marquer sur votre carte aujourd'hui 

LUNDI, le 11 février 1985:
G-56, N-39

Les gagnants doivent appeler à
♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦««1

REPAS-CAUSERIE
de la Chambre de Commerce de Sherbrooke

MERCREDI. 13 FEVRIER 1985 A 18.00 HEURES
A L'HOTEL WELLINGTON

Salles Cavalier et Major

Le conférencier invité 
est M. Robert Bourassa, 

chef du parti libéral 
du Québec.

M. Robert Bourassa
LE SUJET DE LA CONFERENCE:

L’avenir économique du Québec

Pour informations: 569-3133 Bienvenue à tous!
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parer tout ça”, a-t-elle confié quel­
ques minutes avant la distribution.

"Si la santé me le permet( je 
compte bien participer encore a la 
distribution l'an prochain même si 
je ne serai pas dans l’organisa­
tion”, s’est-elle empressée d’ajou­
ter.

Il y a 25 ani

Simple ménagère, mère de trois 
enfants, Mme Fortier avait parti­
cipé à plusieurs distributions de ca­
deaux avant de prendre la respon­
sabilité de cet événement annuel 
pour les malades, il y a 25 ans.

"Puis, raconte-t-elle, la personne 
qui s'occupait de l’organisation a 
démissionné et les membres de la 
Croix de Lorraine m’ont approchée 
pour que je devienne la grande res­
ponsable. C’était il y a 
n'ai jamais lâché.”

Au début, la distribution se fai­
sait surtout chez les patients at­
teints de tuberculose à l’hôpital St- 
Vincent de Paul, mais la tradition 
s’est vite répandue chez tous les pa­
tients de l'hôpital.

ans et je

— Marie-Ange Fortier
souvent vu pleurer quand ils rece­
vaient leur cadeau ”, de dire Mme 
Fortier.

Tous les ans, à l'approche des 
Fêtes, Mme Fortier se mettait à la 
tâche et achetait ici et là quelque 
250 ou 300 cadeaux en fonction de la 
Fête des malades, le deuxième di­
manche de février. Et, à partir du 
jour de l’An, elle "quêtait”, dit- 
elle, pour financer l’achat de ces 
cadeaux.

Chaque petit cadeau faisait l'ob­
jet d’u.ne attention particulière et 
était emballé avec soin, papier à 
cadeau et ruban de couleur.

Mais si Mme Fortier laisse son 
poste de responsable, cette tradi­
tion ne s'éteindra pas au centre 
hospitalier St-Vincent-de-Paul où 
les bénévoles comptent bien se re­
cruter une remplaçante.

Au CHUS

Chaque patient

“On ne donne pas grand chose, 
des lotions pour nommes, des sa­
vons, des mouchoirs, de petites boî­
tes de chocolat. L’important, c'est 
que tous les malades puissent avoir 
une visite et un cadeau lors de la 
Fête des malades et je vous dis 
qu’il y en a que ça touche. J’en ai

La tradition de la Fête des ma­
lades existe également dans plu­
sieurs hôpitaux et chaque institu­
tion a sa façon de souligner l'évé­
nement.

Ainsi, au Centre hospitalier uni­
versitaire de Sherbrooke (CHUS) 
ce sont des groupes de musiciens 
qui se sont promenés de salon en 
salon afin d’égayer des groupes de 
patients sur les étages de l’hôpital. 
Sept groupes se sont ainsi promené 
en jouant, entre 14 h et 16 h hier. 
Quelques clowns étaient également 
de la partie et leur présence a par­
ticulièrement été appréciée à la pé­
diatrie.

Une St-Valentin pour 
les personnes âgées 

et les handicapés
SHERBROOKE (DF) — Les personnes âgées et les handicapés ont eu 

droit à une journée bien spéciale à Sherbrooke hier dans le cadre de la St- 
Valentin et cette journée se répétera maintenant tous les ans grâce à la 
participation des membres du club Lions.

Quelque 150 personnes de la 
maison Reine-Marie, de la Résiden­
ce de l’Estrie. de l’hôpital d’Youvil­
le et du foyer St-Joseph ont répondu 
à l’invitation des Lions hier et se 
sont rassemblées à la cafétéria du 
Collège de Sherbrooke où une pléia­
de d’activités avaient été prévues à 
leur intention.

Mais la véritable surprise pour 
ces gens, la plupart âges, était la 
parti-ipation de la vedette des an­
nées ’60, M. Aimé Major, qui a in­
terprété les meilleurs de ses succès 
de l'époque.

Les organisateurs avaient annon­
cé une surprise aux participants, 
évitant volontairement de dévoiler 
le nom de cette vedette et plus 
d'une personne âgée avait la larme 
à l'oeil lorsque M. Major a chanté, 
remuant ainsi mille et un souvenirs 
dans les esprits.

Les participants ont été accueil­
lis par les 24 membres du club 
Lions de Sherbrooke, accompagnés 
de leur conjoint et le président de 
l'organisme. M. Marcel Testulat, a 
révélé que les Lions répéteraient 
dorénavant cette journée tous les 
ans.

"Nous avons décidé de réaliser 
une activité pour les personnes 
âgées et les handicapés dans le ca­
dre de la St-Valentln puisque ees 
gens sont souvent oubliés a cette 
fête. Je crois que nous avons réus­
si”. a-t-il dit.

(Photo La Tribuna par Stéphana Lamira)

SHERBROOKE (DF) - Le* pa­
rent» en deuil d'un enfant en bai 
âge pourront éventuellement obte­
nir une aide morale de gem ayant 
vécu la même iltuation, a expliqué 
en fin de lemaine, M. Jean Lauren­
deau, un infirmier licencié et père 
d'un bambin victime d'une "mort 
au berceau".

"C’est souvent difficile à vivre, 
particulièrement dans le cas d'une 

mort au berceau" alors qu’on a 
tendance à se reprocher plusieurs 
choses et qu'on ne devrait pas agir 
ainsi", dit-il

Quatre couples, dont trois ayant 
connu un cas de "mort au berceau" 
dans leur famille ont donc rencon­

tré en fin de semaine des représen­
tants de l'association "Les amis 
compatissants", un organisme 
montréalais procurant une aide mo­
rale aux familles venant de perdre 
un enfant en bas âge

Les premières pierres d’une as­
sociation semblable ont donc été 
posées à Sherbrooke en fin de se­
maine et d'autres rencontres sont 
prévues afin de donner une forme 
plus précise à un organisme sher- 
brookois

Cet organisme viendra morale­
ment en aide aux parents qui vien­
nent de perdre un enfant en bas âge 
lors de (a "mort au berceau", d’un 
accident ou de la maladie

*2

M
Marcel Testulat

avaient pu s'amuser une partie de 
l’après-midi grâce à des animations 
de toutes sortes.

La journée étaient coordonnée 
par le Lion Michel Légaré et les or­
ganisateurs ont reçu les appuis de 
plusieurs organismes, dont celui 
des Dames auxiliaires de l’hôpital 
d'Youville.

«Ml'
(Photo La Tribuna par Damai Forguesi

En 25 ans, Mme Marie-Ange Fortier, 78 ans, a dû préparer quel­
que 7,500 cadeaux pour la distribution annuelle aux patients du 
centre hospitalier St-Vincent-de-Paul; si elle ne sera plus de l'or-

Î;anisation Van prochain, elle compte tout de même participer à 
a distribution ae 1Q8f>!

Il a expliqué que les frais encou­
rus par cette journée avaient été 
puises à même les fonds des oeu­
vres du club.

Avant d'entendre les chansons 
d'Aimé Major, les participants

Aimé Major a fait plus d'un heureux hier dans le cadre de la St- 
Valentin pour les personnes âgées et les handicapés, une journée 
organisée par les Lions de Sherbrooke.

Bientôt une aide morale 
pour les parents en deuil

King
Wellington

«CDIGCEN COLLABORATION

Si vous quittez un poste d’es­
sence en oubliant par distraction 
de payer, et que la police vous 
suit jusque dans votre entrée de 
cour, demandez à Pierre Bro»- 
seau comment se sortir d’une 
pareile impasse. Il pourrait vous 
donner toute une conférence.

- O -

Monique Lacombe cherche ac­
tuellement une personne chari­
table qui aurait deux patins du 
pied gauche. Elle lui passerait 
un de ses deux patins du pied 
droit, ce qui lui permettrait de 
patiner avant la fin de la saison.

- O -

Daniel Belzile est de moins en 
moins disponible pour faire du 
sport depuis qu’il s est découvert 
des talents de modèle pour pein­
tre.

- O -

L’école Notre-Dame du Rosai­
re fêtera bientôt son 40ème an­
niversaire et cherche présen­
tement ses anciens et anciennes, 
professeurs et élèves. Il suffit 
d’entrer en contact avec les res­
ponsables de l’école.

- O -

11 semble que bientôt des 
clubs Richelieu féminins seront 
créés. Sherbrooke est sur la lis­
te.

- O -

C’est vendredi soir que la 
Loge de» Elans tient son souper 
bénéfice sous la présidence 
d’honneur de Jean Béliveau. Le 
conférencier sera le journaliste 
André Rousseau du Journal de 
Montréal. Les bénéfices vont à 
diverses oeuvres de charité et 
les billets sont en vente à la 
Loge des Elans. Claude Dussault 
et ses collègues du Comité des 
dons de la Loge ne ménagent pas 
les efforts pour faire de cette 
soirée un succès. C’est plus de 
11,0001 qui ont été remis l’an 
dernier en dons par suite du sou­
per bénéfice, du marchethon et 
du tournoi de golf.

- O -

Si les responsables de Sécurité 
77 ont dû fouiller à gauche et à 
droite (avec succès d’ailleurs' 
pour dénicher un habit de sapeui 
"extra large" pour le maire Ri­
chard Gingra» de St-Elie d’Or- 
ford, ils n’ont pu en trouver un 
de la taille du maire de Rock 
Forest, Gaétan Lavallée

- O -

Paul Leroux et Marc Longpré
mijoteraient de sérieux protêts 
pour la Fête du Lac des Nations

sauf qu’ils éprouvent parfois de 
sérieuses difficultés à respecter 
les rendez-vous qu’ils se don­
nent.

- O -

Le maire d’Ascot (et), Robert 
Pouliot. a été tout surpris de se 
faire appeler "Monsieur le Dé­
puté" lors de la conférence de 
presse de Sécurité 77 en fin de 
semaine.

- O -

Le sergent Yvon Charpentier 
a cru un long moment qu’un gros 
poisson avait attiré sa brimbale 
sous la glace du lac Magog, 
mais le pêcheur n’était pas re­
tourné au bon trou où il avait 
laissé cette brimbale au bout de 
laquelle un petit mené se débat­
tait. Pas de gros poisson et une 
simple perchaude de grandeur 
moyenne ont caractérisé la pê­
ché du policier en une journée.

- O -
Si David Glngras a été vu mar­
chant dans les bois environnant 
la piste d’atterrissage de l’Aé­
roport de Sherbrooke, c’est tout 
simplement parce qu’il était à la 
recherche d’une toile de protec­
tion pour l’avion de la Coopéra­
tive d’aviation. La première fois 
que cette toile s’était envolée à 
cause des vents, Maggie George 
avait réussi à la retrouver en 
moins de temps que David.

Vingt pompiers pour un 
de cheminée, on peut dire que 
c’est une équipe qui pète le 
feu!

Loteries 
(p. B-6)
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Sécurité TI inaugure son service d'incendie 
avec près d'un demi-million $ d'équipement

MMW:

par Daniel Forgues
SHERBROOKE — Après avoir réussi à constituer son service de 

protection des incendies en un temps record d'une trentaine de 
jours, la firme Sécurité 77 a inaugure officiellement son service en 
fin de semaine présentant à une centaine de personnes son direc­
teur du service, M. René Moreau, ainsi qu'une partie de son équi­
pement dont la valeur totale frise maintenant le demi-million de 
dollars.

Depuis une trentaine de jours, a 
indiqué le directeur général de Sé­
curité 77. M Alain Préfontaine, les 
36 sapeurs du service des incendies 
se sont entraînés toutes les fins de 
semaine et même plusieurs soirs 
dans la semaine afin d’acquérir 
toutes les notions pratiques et théo­
riques du travail ae pompier 

“On a fait tout ça en 30 jours

rait “ avant longtemps rivaliser 
avec les meilleurs services d'incen­
die. qu'ils soient professionnels ou 
volontaires/’

Plusieurs élus municipaux, dont 
les maires de Rock Forest, St-Elie 
et Ascot, ont assisté à l’inaugura­
tion du service samedi au centre 
communautaire de St-Elie d’Or­
ford

Rene Moreau
C’était une véritable guerre pour 
l’entraînement, l’achat de l’equi- 
pement. l’organisation, mais je 

.pense qu’on a réussi”, a-t-il dit.
L’entraîneur de ces sapeurs. M. 

Guy Hamel d’Asbestos. a confié en 
conférence de presse que le service 
de protection des incendies de St- 
Elie d’Orford et Rock Forest pour-

Alain Préfontaine
Dans une salle adjacente, les res­

ponsables du service avaient exposé 
une partie de l'équipement mis à la 
disposition des pompiers, dont des 
'“mâchoires de survie qui feraient 
l'envie de bien des services d'incen­
die”, a dit M. Germain Bélanger, le 
président de Sécurité 77.

Quant aux camions à incendie

Baptême double pour 
les sapeurs de Sécurité 77

ROCK FOREST (DF) — Baptême double pour les sapeurs de Sécurité 77 
en fin de semaine alors qu'ils ont dû répondre à deux appels d'incendie sur 
les territoires de Rock Forest et St-Elie 
officiels.

d’Orford, leurs premiers appels

Le directeur du service. M. René 
Moreau, a déclaré hier que les 
dommages étaient fort limités dans 
les deux cas puisqu'il s'agissait de 
feux de cheminée.

Dans le premier cas, les flam­
mes faisaient rage dans une che­
minée, vendredi soir, au 5089 Fon­
taine à Rock Forest

L'appel, a dit M. Moreau, a été 
acheminé aux sapeurs à 22 h 18 et 
les pompiers étaient sur place sept 
minutes plus tard pour contrôler et 
éteindre les flammes dans la che­
minée. Une accumulation de créo­
sote serait à l'origine du feu de che­
minée. Une vingtaine de pompiers 
se sont rendus sur place et le re­

tour à la caserne s'est effectué 
quelques minutes après minuit.

Quant au deuxième appel, il s’a­
gissait aussi d'un feu de cheminée 
dans une résidence située sur le 
rang 9 de St-Elie d’Orford près de 
l’intersection de la route 220.

Les pompiers ont été avertis à 18 
h 10 et étaient sur place à 18 h 24. 
Mais à leur arrivée, le feu avait été 
éteint et on n’a eu qu’à effectuer 
les vérifications d'usage, a dit M. 
Moreau. Les camions à incendie 
étaient de retour à la caserne à 18 h 
46. Une vingtaine de pompiers se 
sont également rendus sur tes lieux 
lors de ce deuxième appel.

comme tels, l'équipement de pom­
pe est neuf d un bout à l'autre Un 
des deux camions peut contenir jus­
qu’à 1700 gallons d'eau tandis que 
1 autre peut en transporter 500 Le 
service d’incendie jouit également 
d'un camion de secours (Rescue' 
mais ce dernier n'est que temporai­
re. un autre beaucoup plus équippé 
devant incessamment être livré

Le directeur des pompiers. M 
René Moreau, est âge de 35 ans et 
était ébéniste avant d’occuper son 
poste II a expliqué avoir été pom­
pier volontaire durant une dizaine 
d'années à Contrecoeur sur la rive 
sud de Montréal.

“Je me suis recyclé grâce aux 
cours de M. Hamel et je n’ai pas 
cessé de m'entraîner en même 
temps que les autres pompiers ", 
a-t-il dit.

Il a conclu en révélant que la ca­
serne était encore dans le garage 
municipal de Rock Forest, mais 
que l'on débuterait la construction 
d'une véritable caserne dès les pre­
miers beaux jours. Cette caserne 
sera érigée à côté du garage muni­
cipal et devrait être prête pour 
mai. a-t-il dit

Les nouveaux pompiers de Rock Forest et St- 
Élie ne cachaient pas leur fierté lors de l'inau-

(Photo La Tribune par Damai Forguaa)
guration de leur service en fin de semaine au 
centre communautaire de St-Élie d'Orford.

St-Élie d'Orford n'a pas l'intention de 
négocier une entente avec Sherbrooke

ST-Elie D’ORFORD (DF) — La municipalité de St-Elie d'Orford n'a pas 
l’intention de négocier une entente avec le service d'incendies de la Ville 
de Sherbrooke, a Indiqué en fin de semaine le maire Richard Gingras.

St-Elie. a expliqué M. Gingras,Il a toutefois précisé qu’en cas 
d'incendie majeur nécessitant une 
aide aux pompiers de Sécurité 77, 
sa municipalité avait conclu des en­
tentes avec les services de pom­
piers de St-Denis-de-Brompton et 
de Magog; des pourparlers ont aus­
si été entrepris avec le service des 
pompiers de Deauville.

n'est pas dans la même situation 
que Rock Forest puisqu’on n’y trou­
ve pas d éfifice important comme 
la Plaza Rock Forest et que la plu­
part des résidences sont des cons­
tructions récentes.

Par ailleurs. La Tribune a appris

que le service d’incendie de Sécu­
rité 77 ne couvrait pas tout le ter­
ritoire de St-Elie, son territoire 
étant constitué d'un secteur de 
2.400 résidences. Dans le secteur du 
rang 11 (route 249), par exemple, 
ce seront les pompiers de Magog 
qui répondront aux appels d'incen­
dies.

Quant à Rock Forest, le maire 
Gaétan Lavallée a indiqué que l’en-

— Richard Gingras
tente signée la semaine dernière 
avec Sherbrooke était valide jus­
qu'au 7 mars mais que. déjà, des 
pourparlers avaient été entrepris 
afin de poursuivre cette entente.

Il a précisé que, par cette enten­
te. Sécurité 77 pourrait faire appel 
aux sapeurs sherbrookois en cas de 
conflagration majeure

Enfin, le numéro d'urgence pour 
les sapeurs de Sécurité 77. à St-Elie 
et Rock Forest, est le 564-8000

Police et incendies

Richard Parenteau invité à 
réorganiser la protection publique?

par Daniel Forgues
SHERBROOKE — Le directeur de police de Rock Forest, M. Ri­

chard Parenteau, pourrait-il être invité à organiser la fusion des 
services de police et de piotection des incendies à Sherbrooke et 
administrer ensuite ce uouveau corps de protection publique?

Voilà une autre rumeur circulant 
dans les coulisses depuis que le 
chef de police de Sherbrooke, M.

Maurice Houle, a annoncé sa re­
traite pour le 28 février et que le 
maire Pelletier a confirmé la vo-

L'aéroport c 
maintenant

lonté politique de la fusion des ser­
vices de protection des incendies et 
de police a Sherbrooke

Diplômé en gestion policière

Certaines personnes verraient 
d'un bon oeil l'implication de M 
Parenteau, diplômé universitaire 
en gestion policière, et propriétaire 
de R.G.P, une firme de conseillers 
en réorganisation.

Le directeur de police de Rock 
Forest a d’ailleurs mis sur pied le 
corps Métro-Police Ascot-Lennox- 
ville à la demande de ces deux mu­
nicipalités. Il a récemment obtenu 
un contrat pour réorganiser le ser­
vice de police de Magog.

seil réfléchira cette semaine, pro­
bablement en atelier de travail.

Organigramme

La présence de M Parenteau, 
administrant l’éventuel corps de 
protection publique formé des sa­
peurs et des policiers viendrait ain­
si chapeauter — toujours selon les

En plus d’être spécialiste en ges­
tion policière, M. Parenteau avait, 
il y a quelques années, réorganisé 
l'administration municipale de 
Rock Forest, ayant été directeur 
général de Rock Forest pendant 
que le sergent Richard Tremblav 
assumait l’intérim à la direction dû 
corps de police de l’endroit. Rock 
Forest était alors sous tutelle.

Bientôt approché?

Bien qu'il n'ait pas été question à 
Sherbrooke de faire appel à des 
gens de l'extérieur pour organiser 
la fusion des services de protection 
des incendies et de police, ni de 
procéder à un concours public pour 
obtenir des candidatures, il semble 
que M Parenteau pourrait être ap­
proché ces iours-ci. Il a toutefois 
été impossible de rejoindre ce der­
nier hier afin d’obtenir ses com­
mentaires quant à cette rumeur.

Quant à cette éventuelle fusion, 
les autorités municipales doivent 
s’y pencher dès ce matin afin de 
prendre position, a appris La Tri­
bune mais le dossier comme tel 
n’aurait pas encore été abordé au 
conseil municipal 

Le conseil municipal n'a jamais 
caché sa volonté politique de fu­
sionner administrativement ses 
deux services de protection mais le 
départ de M. Houle viendrait re­
mettre en question cette fusion 

Et c'est a ce chapitre que le con-

Richard Parenteau
rumeurs — un organigramme vou­
lant que l'actuel directeur-adjoint, 
Léon Paquin, soit chargé des opé­
rations policières, assisté de l’ac­
tuel capitaine à la gendarmerie, M. 
Gaétan Blais Le lieutenant à la 
gendarmerie, M. Michel Lemay de­
viendrait capitaine au même dépar­
tement tandis que le lieutenant Jac­
ques Testulat obtiendrait le grade 
de capitaine au département des 
enquêtes criminelles

Quant au service de protection 
des incendies, le chef en formation, 
M. Jacques Denault, deviendrait le 
grand responsable des opérations.

Certains ne cachent toutefois pas 
que l'implication de M. Parenteau 
à la Ville de Sherbrooke pourrait 
provoquer des protestations comme 
elle en a provoquées à Magog lors­
que ce dernier a obtenu un contrat 
pour réorganiser le corps de police 
de l'endroit il y a quelques mois.

preuve des gouttes de pluie et des 
reflets.

Le personnel est présent tous les 
jours, à toutes les heures,

Le rôle de ces gens?
Ils doivent tout d’abord cumuler 

toutes les heures des données mé­
téorologiques allant de la simple 
température jusqu'aux précipita­
tions reçues et l'interprétation des 
nuages, de la visibillite. etc Toutes 
les heures, ils doivent lire les ins­
truments intérieurs et extérieurs 
Car une batterie d'instruments ont 
été installés à l'extérieur, à quel­
ques pas. pour enregistrer des don­
nées comme les précipitations

Ces informations sont ensuite 
compilées et transmises par infor­

matique pour devenir disponibles 
dans tous les aéroports du pays

Le personnel de la station de vol 
doit egalement fournir les données 
météorologiques aux pilotes dési­
rant s’envoler de l'aéroport de 
Sherbrooke ou y atterrir.

Ces mêmes informations sont 
également transmises aux avions 
empruntant le couloir aérien pas­
sant au-dessus de Sherbrooke en di­
rection des Maritimes

Quant au trafic local à l'aéroport 
de Sherbrooke cet hiver, il est re­
lativement limité, le temps étant 
particulièrement maussade pour 
l'aviation depuis le début de la sai­
son.

SHERBROOKE (DF) — L’aéroport de Sherbrooke possède 
maintenant “sa” tour de contrôle digne d’un aéroport moderne, les 
responsables de la station d’information de vol ayant aménagé 
dans leurs nouveaux locaux il y a quelques semaines à peine.

per
formation de vol était auparavant 
logé sur le chemin de l’aéroport, i 
plusieurs centaines de mètres de la 
piste d'atterrissage 

Mais depuis le 15 janvier, l'édi­
fice qui les abritait est inoccupé, 
les entrées non déblayées 

Dans le cadre du programme de 
modernisation entrepris à l'Aéro­
port il y a plus d'un an, la tour de 
contrôle, plus conventionnelle, a été 
construite adjacente aux locaux de 
l'aéroport et les spécialistes de l'in­

formation peuvent maintenant gar­
der un œil sur le trafic aérien et 
terrestre entourant toutes les ins­
tallations de l’aéroport 

La quasi totalité des équipements 
sont neufs dans cette tour, les au­
tres ayant tout simplement été 
transférés de la vieille bâtisse 

Neuf spécialistes en information 
de vol, trois techniciens en électro­
nique et une secrétaire travaillent 
maintenant dans cette nouvelle tour 
aux allures plus modernes avec ses 
vitrines fortement Inclinées, à l’é-

Un geste d’amour
jiST-VALENTIN
Faites plaisir en offrant 
un gâteau ou des pâtis­
series spéciales pour 
cette occasion.

C.L enrt tnr.
243 King ouest 

Sherbrooke. Qué. 
562-5433
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De nombreux motoneigistes ont parcouru 300 à 400 milles pour venir à Valcourt

Le Festival de la motoneige est là pour rester
I _ |e président Lawrence Langevin

par Pierre-Yvon Bégin

SHERBROOKE — Le Feitlval internatio­
nal de la motoneige, dont la troisième édi­
tion se déroulait en fin de semaine à Val- 
court, est là pour demeurer. Décrit d’abord 
comme un excellent moyen de promotion

pour toute l'industrie de la motoneige, le 
Festival a une fois de plus réussi à attirer 
ses 20,000 visiteurs, dont bon nombre de mo­
toneigistes qui n’ont pas hésité à parcourir 
300 et 400 milles. Ils sont venus des provin­
ces de l’Atlantique, de l’Ontario et de plu­
sieurs Etats américains.

Dans mon esprit, 
d'affirmer le président 
Lawrence Langevin, le 
Festival doit rester. Le 
Québec possède les 
meilleurs sentiers, la 
meilleure infrastruc­
ture et la plus grosse

Plus de 20,000 visiteurs
I ■HH I MMj

?

VALCOURT (P.YB) 
— Le Festival interna­
tional de la motoneige 
de Valcourt, durement 
touché vendredi et sa­
medi par une tempête 
de neige, s’est terminé 
hier sous un soleil ra­
dieux tandis que près 
de 15,000 personnes, se­
lon les organisateurs, 
assistaient au Grand 
Prix du St-Laurent.

Président du Festi­
val. M. Lawrence Lan­
gevin croyait en fin de 
journée que le nombre 
de visiteurs allait faci-

« ■ mm t
(Photo La Trlbuna par Stéphane Lemire*

Près de 4,000 personnes ont assisté samedi, sous la neige, aux cé­
rémonies d'ouverture du Festival.

(Photo La TFIbune par Stéphane Lemire)

Le Père Maurice 
Ouimet

lement dépasser 20,000. 
Se moquant des embou­
teillages de la circula­
tion. les motoneigistes 
ont une fois de plus lit­
téralement envahi la 
petite municipalité de 
Valcourt

Le Père Maurice 
Ouimet, de la commu­
nauté des Oblats, était 
l'un de ceux qui ont 
particulièrement goûté 
le festival. Vivant de­
puis 47 ans avec les In­
diens du nord de l’On­
tario, le père Ouimet 
fut l’un des premiers à

Les pays nordiaues ont délégué plusieurs représentants au Festi­
val international de la motoneige de Valcourt.

Regain de popularité de 
la motoneige au Québec

SHERBROOKE (P.YB)— La motoneige 
connaît un regain de popularité au Québec. 
C’est du moins l’avis du président de la Fé­
dération des Clubs de Motoneiges du Qué­
bec, M. Marcel Bernier, qui assistait en fin 
de semaine au 3e Festival international de 
la motoneige de Valcourt.

M. Bernier prétend 
que la motoneige cons­
titue un élément impor­
tant de l'industrie tou­
ristique et que le gou­
vernement devrait con­
sacrer plus d’argent 
pour améliorer le ré­
seau des sentiers. En 
84-85, Québec a consen­
ti une somme de 
380,000 $ aux clubs de 
motoneiges pour l’en­
tretien des pistes, ajou­
tant ainsi 100,000 $ à sa 
contribution. Ce mon-

___ tant avait été retran-
Marcel Bernier en 83-84

"Dans l’immédiat, 
a-t-il déclaré, le gou­
vernement devrait in­
vestir au moins 500.000 
S dans les sentiers. 
Nous désirons conti­
nuer à développer les 
zones désignées Nous 
avons de bons contacts 
avec le ministère du 
Tourisme. On a réussi 
à faire la preuve, au 
cours des dernières an­
nées, que le touriste 
américain est friand de 
nos sentiers. Cela re­
présente une activité 
économique considé­
rable car un motonei- 
giste peut dépenser jus­
qu'à 100 S par jour.’’

"Lan dernier, a-t-il 
ajouté, nous avions 
55.000 membres et on

prétend que c'est meil­
leur en 1985. Ce regain 
de popularité est direc­

tement relié aux con­
ditions de neige. Les 
sentiers se sont beau­
coup améliorés et la 
confiance est égale­
ment plus grande en­
vers les motoneiges. Je 
crois aussi qu’il y en 
plusieurs qui ont es­
sayé d'autres sports, 
tel le ski de fond, et qui 
maintenant reviennent 
à la motoneige.'’

Selon M. Bernier, la 
mauvaise réputation 
qui s’est développée en 
raison des accrocs au 
civisme de la part de 
certains motoneigistes 
au cours des années 70.

n'est plus qu'un sou­
venir

"La réfutation de 
fauteurs de troubles est 
maintenant effacée, ex­
plique-t-il. Des enten­
tes sont aujourd'hui 
prises avec les proprié­
taires de terrain pour 
les sentiers. Il y a 
26,000 kilomètres de 
pistes, patrouillés par 
3.500 officiers de secu­
rité Un personne peut 
partir en vacances 
avec sa motoneige pen­
dant deux semaines et 
aller partout au Québec 
sans jamais passer à la 
même place Elle n’a 
pas besoin d'apporter 
sa boîte à lunch car il y 
a des relais, des res­
taurants et des hôtels 
sur tous les sentiers.”

organisation au monde 
pour la motoneige Si 
nous laissons aller ce 
Festival, d'autres vont

faire usage de l’inven­
tion de son ami d’en­
fance, J.-Armand Bom­
bardier

“La motoneige est 
un miracle, a-t-il décla­
ré. Elle a tout révolu­
tionné le nord Des 
traîneaux à chien, il 
n’y en a plus. Elle a 
changé radicalement la 
vie des Indiens Ce 
n’est pas une machine 
utilitaire, c’est une ma­
chine nécessaire. M. 
Bombardier a inventé 
ça pour moi.”

“J’ai voyage 2ü ans 
avec les chiens, a-t-il 
ajouté, et j’ai toujours 
pensé que les voyages 
avec les chiens, étaient 
des voyages de chien. 
C’est moi qui ai eu la 
première motoneige fa­
briquée par M. Bom­
bardier, Il m’avait ap­
porté ça en 1959 en me 
disant de la confier aux 
Indiens pour qu’ils ten­
tent de la briser. Je 
suis le testeur de la 
compagnie.”

Le Père Ouimet ne 
manquerait le Festival 
de Valcourt pour rien 
au monde.

Responsable du dos­
sier de la motoneige au 
sein de son gouverne­
ment, la député de 
Johnson, Mme Carmen 
Juneau, était une autre 
qui a chaudement ap­
plaudi.

“Le Festival, a-t-elle 
déclaré, est une des 
meilleures publicités 
que l’on puisse faire 
pour l’industrie de la 
motoneige. Valcourt 
est le berceau de la 
motoneige et même s’il 
y a eu beaucoup d’au­
tres fabricants, nous 
demeurons les seuls. 
Les retombées de ce 
Festival sont pratique­
ment incalculables.

Lawrence Langevin
sûrement le repren­
dre.”

“Le test véritable du 
Festival, ajoute-t-il, a 
eu lieu la première an­
née. Aujourd’hui, on se 
rend compte avec la 
réponse du public que 
c’est là pour demeurer. 
Nous sommes en train 
de ravir la première 
position au niveau des 
courses à Eagle River 
au Wisconsin. On sent 
que la faveur des cou­
reurs et des specta­
teurs est en train de se

déplacer vers Val­
court.”

M Langevin prétend

3ue le Festival a gran- 
ement contribué a re­

lancer l'industrie de la 
motoneige Le manque 
de neige avait sapé 
l'enthousiasme des 
adeptes, portant ainsi 
les clubs à négliger 
l’entretien des sentiers 
Le Festival inciterait 
les motoneigistes à 
voyager davantage

Maire de Valcourt, 
M. Camille Rouillard 
s’intéresse de près au 
Festival et partage l’a­
vis de son président. 
Même s’il lui est diffi­
cile de quantifier les 
retombées économi­
ques du Festival pour 
sa municipalité, le 
maire Rouillard sou­
tient que ce Festival 
joue un rôle important 
pour toute la région des 
Cantons de l’Est au ni­
veau du tourisme

“Avant le Festival, 
a-t-il dit, la compagnie 
Bombardier était bien 
connue, mais pas Val­
court. Aujourd’hui 
c’est différent et Val­
court est associé à 
Bombardier. Le Festi­
val a un impact impor­
tant pour Valcourt

mais c'est toute la ré­
gion des Cantons de 
l'Est qui en profite ” 

“Je constate que le 
Festival, de poursuivre 
M Rouillant, a déve­
loppé cet esprit de fa­
mille entre les moto­
neigistes Ce que j’ai 
toujours voulu, c'est 
d'éviter les exagéra­
tions. Pour nous, c’est 
important que ça se dé­
roule d’une façon ami­

cale Les motoneigistes 
sont bien conscients de 
ça et nous avons leur 
support C'est primor­
dial car on a vu ce qui 
est arrivé au Festival 
des Cantons de Sher­
brooke Dans le contex­
te actuel, le Festival 
international de la mo­
toneige est là pour de­
meurer parce que les 
bénévoles sont ouverts 
à continuer ”

Quand tu via un 
montant difficila at qua 
tu aa baaoin da parlar

A Sacourt Amitié 
Il y a quelqu'un 
pour t écoutvr

•muni

UNE
LUEUR
D'ESPOIR...

SECOURS/
AMITIÉ
posta d'écoute
564-2323
Sana frala d'appal:
LAC MÉQANTIC 
Compoaai 0 at demandai 
Zenttti 5-3060

A TOUTE HEURE OU JOUR ET DE LA NUIT

AUTOMATIQU
SANS FRAIS 
ADDITIONNELS

Gaston Dumas

LE MEILLEUR PRODUIT 
LA MEILLEURE GARANTIE!

GARANTIE CHRYSLER 5 ans
Ou 80 000 km sur le moteur et 
rouage d entrainement et 
contre les perforations dues a 
la corrosion aux parois exté 
neures de ia carrosserie
En general nos concurrents 
garantissent leurs produits 
pour 2 ans Ou 40 000 km 
certains fabricants garantis 
sent pour de plus longues 
périodes
Tous ies détails chez ie 
concessionnaire

CHRYSLER GM/EORO IMPORTEES

Plymouth

Camions Dodge

(HRYSLKR

fi

Le festival en bref
Le Festival international de la 

motoneige a une fois de plus pro­
curé l'occasion au maire de val­
court, M Camille Rouillard, de ti­
rer la pipe au maire de Sherbrooke, 
M. Jean-Paul Pelletier. “Au moins 
une fois dans l'année, c'est Sher­
brooke qui se trouve en banlieue de 
Valcourt”, aime-t-il à dire.

- O -

Le chef de cabinet du député 
Réal Rancourt, M. Bernard Bu­
reau, semble un peu douillet. Pre­
nant part à la parade du Festival 
international de la motoneige de 
Valcourt, il a émis certaines réser­
ves de peur d’avoir froid II aurait 
aimé piloter une motoneige avec 
foyer

- O -

On dit que Réjean Beaudoin, di­
recteur de l'Association touristique 
de l'Estrie, montre certains talents 
de cow-boy sur une motoneige.

- O -

Roger Paré, député de Shefford à 
l'Assemblée nationale, a fait le tra­
jet Granby-Valcourt en motoneige 
samedi Par contre, M Paré a «é 
le seul de son groupe à arriver re­
couvert de neige à Valcourt. Parce 
qu’il n’y voyait plus rien, 11 a raté 
quelques virages

Ce lundi 11 février devrait consti­
tuer une grande journée pour le di­
recteur général du Festival inter­
national de la motoneige de Val­
court. Denis Leclerc pourra enfin 
retrouver sa femme et ses trois en­
fants.

- O -

En saluant la foule de la main sa­
medi, lors de la parade du Festival, 
le maire de Valcourt, M. Camille 
Rouillard. préparait sans doute le 
terrain pour la prochaine élection

- O -

Le maire de Valcourt et le pré­
sident du Festival, MM Camille 
Rouillard et Lawrence Langevin, 
ont tenu à souligner le travail des 
bénévoles durant le Festival Les 
volontaires sont nombreux et l'es­
prit d'équipe est excellent

- O -

Mme Carmen Juneau, député de 
Johnson et celle qu'on surnomme 
Mme Motoneige à Québec, n’a pas 
conduit de motoneige cette année 
lors de la parade au Festival de 
Valcourt Elle a préféré se laisser 
conduire par Réjean Beaudoin de 
l’ATE. L’an dernier, elle s’était tel­
lement amusée avec sa motoneige 
qu elle a éprouvé de la difficulté à 
marcher pendant trois Jours

Benoit
Dion

Choix
de couleurs 
et d’équipement

prix!Meilleurs
voyez-nous avant 

d’acheter!

Garth E. 
Montgomery
Lennoxville
567-3314

Ed. Caunter 
North Hatley
842-4167

Roland Séguin 
Beebe 

876-5632

Gllle* Dion

ifie.
Luc
Thlvlerge

INVENTAIRE PLUS EXPÉDITION DANS 
LES PROCHAINS 30 JOURS

Chevette
Cavalier
Citation
Camaro
Celibrity

10
10

2
5
8

Caprice Impala 4 
Flrenza 10
Qaiais 2
Cierra 10

Cutlass Supreme B 
Olds Delta 88 2
Olds 96 - 1985 1 
Chevy Van 1
Pickup S10 2
Pickup C10 3
Blazer S10 1
Astro Van _1_

80

i

“w unités pou­
vant être livrées im­
médiatement

40 unités pou­
vant être livrées 
d'ici 30 jours.

Besoin
urgent de bonnes 
voitures usagées

Service
après-vente personnel 

a toujours été 
notre force.

Dkm Chevrolet OMsmobHe
L.G. Connor 

563-3168
2200, rue Sherbrooke
MAQOQ Tél.: 843-0871

jp -ai Nell
McTavIeh
843-4197

U4Z57 LOCATION D’AUTOMOBILES ET DE CAMIONS

»
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Le soleil assure enfin le succès 
de Memphrémagog en patin

MAGOG (GP) — Après avoir enfin fait place au soleil dimanche 
handicapé la tenue du Memphré- pour assurer le succès de l’événe- 
magog en patin vendredi soir et sa- ment
medi. le temps froid et venteux a Les bénévoles de la Chambre de

commerce Magog-Orford (CCMO> En réalité la fête a véritable- 
étaient enchantés de voir la foule ment commencé samedi soir avec 
qui avait envahi dimanche la le succès de la course de lit à rou- 
grande patinoire installée à la Poin- lette qui a beaucoup fait rire le pu­
te Merry C’est surtout en famille blic Le spectacle de patinage artis- 
que le public s'est déplacé à la Tête tique des Libellules a été très ap- 
du lac. équipé de patin pour mieux p'audi dimanchematin, et. dans 
participer aux activités Les jeunes l'ensemble, les organisateurs es- 
et quelques adultes s’en sont parti- timent avoir atteint leur objectif 
culièrement donné à coeur joie à
l'occasion des compétitions de pa- Ainsi, le président de la CCMO. M 
tinage de vitesse; dans toutes les Michel Vover, s’est réjoui de voir 
catégoies. ils ont été nombreux à la popularité des compétitions de 
monter sur le podium de glace ins- patin organisées en collaboration 
tallé pour la circonstance avec le club Optimiste

atnr.iÜ*
♦'a* n.rtv

JLl %

Photo La Tribun# par Qmaa Paiiortiai

Le public se pressait en grand nombre à la Pointe Merry de Ma­
gog a l'occasion du Memphrémagog en patin.

...

(Photo La Tribune par Gilles Peiioiiie)

Quelques amateurs se sont essayés au ski à voile à l'occasion du 
Memphrémagog en patin.

Oasis retraite: projet pour 
les retraités de Magog

MAGOG (GP) — Un projet bap­
tisé Oasis retraite mènera une im­
portante enquête auprès des per­
sonnes âgées de 55 ans et plus de la 
région de Magog dans le cadre d’un 
projet Canada au travail.

Le projet Oasis retraite a été 
parrainé par l’organisme sans but 
lucratif Hébergement Magog-Or­
ford qui a récemment érigé le Ma­
noir Lions, situé rue MacDonald à 
Magog. Selon le directeur du pro­
jet. M. Charles Messara, l’étude 
aboutira à la construction éventuel­
le d’une résidence pour personnes 
âgées en perte d’autonomie physi­
que.

"Nous pourrons ainsi mieux con­
naître les besoins et les services 
spécifiques désirés par les person­
nes semi-autonomes à l’intérieur 
d’une residence spécialement cons­
truite à leur intention” indique M. 
Messara.

Il signale qu’un court 
questionnaire a été préparé et qu’il 
est disponible au centre communau­
taire de Magog, au local 203. ’’Les 
répondants ne s'engagent en aucune 
façon, mais leurs réponses nous 
permettront de mieux connaître 
leurs besoins” ajoute-t-il.

311,847 $ pour les travaux du 
parc industriel de Windsor

par Claude Corriveau
WINDSOR — Le comité direc­

teur de l’entente Canada Québec 
sur les infrastructures industrielles 
a confirmé que la contribution gou­
vernementale pour les travaux du 
parc industriel de Windsor est fixée 
a 311,847 $

Cette nouvelle est d’autant bien 
accueillie par les autorités muni­
cipales gue’elle est de près de 
30,000 $ plus élevée que prévue Les 
estimations préalables avaient per­
mis l’évaluation de cette subvention 
a 282,000 S.

La participation gouvernemen­

tale représente donc 89.5 pour cent 
du coût total des travaux qui se 
chiffrent à 348.463 $.

La municipalité a aussi reçu con­
firmation que l’entente vaut pour le 
paiement aes coûts des travaux ef­
fectués avant la signature de l’en­
tente. Ces travaux sont ceux du 
prolongement de la rue Des Pins 
qui donne actuellement accès au 
parc industriel.

Toutefois, les travaux à venir 
sont la construction de la nouvelle 
rue “Parc Industriel” qui donnera 
sur la rue Ambroise-Dearden.

COURS DE CONTROLE DE 
DÉRAPAGE SUR NEIGE

© LA CONDUITE SUR NEIGE VOUS 
FAIT PEUR

© LA VOITURE AVEC ARRIERE
OU AVANT VOUS FAIT PEUR L’HIVER?

L’ECOLE DE CONDUITE LAUZON
est là pour vous rassurer et peut-être vous éviter 

des accidents fâcheux.

NOS SPÉCIALISTES VOUS APPRENDRONT:

@
@
@

freinage sur neige (incluant freinage 
d’urgence)

contrôle du véhicule lors de virage 

contrôle du véhicule en dérapage

114024»

■ I HÉÉconduite
Louzon ■

. .. — n°1 tu Québec _

111, rue King ouest, Suite 105 
SHERBROOKE, QUÉ. J1H 1P5J- „<*»*}.

André Houl«, prop. Tél.: (819) 566-8366

LA REVUE

Salon 2 mcx, sofa 3 places et fauteuils dans un riche tlsau de ' 
loura. Choix de couleurs. Auaal disponibles en causeuses.

Mobilier de chambre moderne en merisier massif. 4 mcx. 
Table de nuit en aua.

«JL «

'W *

4 ,As i
l f

Mobilier de cuisine moderne, 5 mcx, en érable, massif. Choix de 
naturel, gris, blanc, amande. „ „

ï s29 C
J1

■

■iufr
I

■ JLéJI Il ■ ■

an magaaln.

,-n'

Réfrigérateur 
13 cubes sans 

givre
Retngeraleur 17 
cubes sans givre 
Modale luxueux

Cuisinière 30 
ivec four i 

nettoyage facile
.V

MODELE LUXUEUX

5CYCLE8
3 dvMu d'sau

4 CYCLES

LIVRAISON
DANS UN RAYON DE 
100 KM OE 
SHERBROOKE

s145

m 2830 GALT OUEST 
il] SHERBROOKE.
* 567-5288

ENSEMBLE DE 8ALLE A DINER FINI CHENE 
A UN PRIX JAMAI8 VU

V'/SA

comprenant table 
40x48x66, 4 chaises, 
la buffet et la huche. $1385

Magnifique fauteuil Inclinable. 
Choix de 3 couleurs.

ENTREPOSAGE

GRATUIT 
UN AN.

En plus, i l’achat d'un ansambla Ravua Ménage 85. 
2 magnifiques prix seront attribués.

TIRAGE 29 JUIN’85
lar prix: FOUR MICRO-ONDES da H0TP0INT 

une valeur ds 679$
2a prix: T V. COULEUR 14" 

une valeur da 389$

e

FOUR MICRO-ONDES
DUAL WAVE $

DE H0TP0INT i partira

CERTIFICAT DE 
. GARANTIE DES PLUS 

BAG PRIX
Nous certifions par les 
présentes que nos 
prix sont les plus bas 
au Québec Si vous 
trouvez meilleur 
marché ailleurs pour 
de la marchandise 
Identique (avec 
preuves à l'appui) 
nous vous rembourse­
rons la différence du 
montant

95
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la tribune] » l’amiante, le centre duquébec, les bois francs

Arrêtés par la police au Carrefour des Bois-Francs

Les deux cambrioleurs 
passaient par le plafond

par Roger Lafrance
VICTORIA VILLE - Le» policiers municipaux de Vlctoriavüle 

ont mis la main sur deux cambrioleurs qui avaient entrepris de vi­
siter les boutiques du centre commercial le Carrefour des Bois- 
Francs, en passant par le plafond.

Centenaire du diocèse: brochures 
distribuées dans les écoles

C’est peu après 8 heures, diman­
che matin, que quatre policiers de 
la Sûreté municipale décidaient de 
mener un raid au centre commer­
cial dans le but de débusquer les 
deux cambrioleurs 

Le gardien du Carrefour avait 
avisé les policiers peu avant minuit 
qu’il se passait quelque chose d’a­
normal En effet, il avait entendu

des bruits de pas au plafond. Au 
cours de la nuit, des policiers s’é­
taient rendus sur place mais leurs 
fouilles n’avaient rien donné de po­
sitif.

Lors du changement de quart à 8 
heures, dimanche matin, l’officier 
en charge décida de tirer l’affaire 
au clair et envoya toute son équipe 
sur place. Deux policiers ratissè­

rent donc le plafond du centre com­
mercial alorsque les deux autres 
attendaient à l’intérieur. Ce raid 
devait donner des résultats car les 
deux malfaiteurs furent repérés 
alors qu’ils se terraient à la Bouti­
que Arlequin

Les deux individus sont âgés dans 
la vingtaine et ne seraient pas ori­
ginaires de la région de Victoriavil- 
le. Ils étaient bien connus des corps 
policiers.

Selon un agent de la Sûreté, les 
deux hommes avaient en leur pos­
session plusieurs centaines de dol­
lars recueillis possiblement dans 
plusieurs boutiques du centre com­

mercial. En déambulant par le pla­
fond, ils pouvaient entrer sans dif­
ficulté dans chaque boutique en dé­
plaçant les tuiles et déjouaient ain­
si le système d’alarme.

Pour l’instant, il est impossible 
pour les enquêteurs de savoir quel­
les boutiques auraient reçu la visite 
des deux cambrioleurs. Ce n’est 
donc que ce matin, lors de l’ouver­
ture aes boutiques du Carrefour, 
que l'on saura exactement quelles 
ont été les victimes de ce vol.

Les deux individus devraient 
comparaître aujourd'hui au Palais 
de justice d'Arthabaska pour répon­
dre à diverses accusations.

DRUMMONDVILLE (RL) - 
Le Diocèse de Nicolet célèbre 
cette année son centenaire Pour 
marquer cet anniversaire, deux 
publications religieuses seront 
distribuées à travers les écoles 
du territoire pour sensibiliser les 
élèves

Ces documents s’intitulent 
Pour fêter les chemins qui 

marchent” et ”100 ans de fideli­
té" et s'adressent respective-

En effet. Mme Marie-Paule La- 
Brèque a annoncé la semaine der­
nière qu elle démissionnait comme 
directrice, tâche qu’elle occupait 
bénévolement depuis l’ouverture de 
la bibliothèque au printemps 1977.

Mme LaBrèque a révélé à La 
Tribune que cette tâche était de­
venue trop lourde pour elle puis­
qu’elle devait y consacrer une 
grande partie de son temps. Par 
cette décision. Mme LaBrèque veut 
ainsi se consacrer davantage à ses 
nombreuses autres activités, no-

ment aux étudiants du primaire 
et du secondaire Sr Pierrette 
Leclerc, enseignante à Drum- 
mondville. a même rédigé le 
premier recueil 

Le but de ces documents est 
de sensibiliser les élèves à l’his­
toire du diocèse et à les rappro­
cher de la communauté diocésai­
ne Les deux cahiers comportent 
des activités historiques, géogra­
phiques et pastorales.

tamment à ses travaux de recher­
ches sur l’histoire estrienne

A son avis, la bibliothèque doit 
maintenant être laissée entre les 
mains d’un ou d'une directrice à 
temps plein car son administration 
est devenue au fil des ans trop ac­
caparante pour une personne béné­
vole

Sa démission sera effective le 1er 
mai prochain L’engagement d’un 
employé ne devrait causer aucun 
problème au conseil de ville puis­
que cet item était déjà prévu au 
budget 85

Le CLSC et l'implantation d'un centre communautaire

Consultations sur deux dossiers 
prioritaires à Drummondville

Démission de Mme LaBrèque
La bibliothèque d'Acton 
Vale devra se chercher une 
nouvelle directrice

ACTON VALE (RL) - D’ici les prochains mois, la bibliothèque 
publique d’Acton Vale devra se trouver une nouvelle directrice.

DRUMMONDVILLE (RL) - Dans les prochaines semaines, plu­
sieurs consultations auront lieu sur deux dossiers jugés prioritaires 
pour le développement communautaire à Drummondville: le CLSC 
et l’implantation possible d’une centre communautaire.

Ces consultations se feront 
dans le cadre d'un projet con­
joint des Groupes populaires as­
sociés de Drummond Inc et de 
la Table de concertation des or­
ganismes bénévoles et commu­
nautaires. D'une durée de 21 se­
maines, deux agents de liaison 
auront pour tâche de faire avan­
cer chacun de ces dossiers.

En ce qui regarde le CLSC,

l’agent de liaison effectuera une 
vaste consultation auprès de 70 
organismes communautaires et 
bénévoles de Drummondville.
Son objectif: définir quels sont 
les besoins prioritaires que de­
vra combler le CLSC lorsqu’il 
s’implantera à Drummondville.

L’agent de liaison devra four­
nir différentes recommanda­

tions à la fin du projet sur les 
secteurs d’activités où les be­
soins se font le plus sentir dans 
le milieu: par exemple, dans les 
domaines de la santé mentale, 
personne handicapée, jeunesse, 
toxicomanie, etc).

Le deuxième volet du projet 
s'attardera à promouvoir la ve­
nue possible d’un centre com­
munautaire. Pour les responsa­
bles du projet, même si le gou­
vernement fédéral a déjà injec­
té 600,000 $ à Arthabaska et 
175,000 S à Acton Vale pour de

tels projets, le dossier de Drum­
mondville se doit d'être plus 
étoffé encore.

Dans ce dossier, l’agent de 
liaison sensibilisera davantage 
les organismes de Drummond­
ville aux services et aux facili­
tés qui y seront offerts éven­
tuellement. Ainsi, la venue de 
ce projet au centre-ville per­
mettrait d’avoir des services 
plus centralisés et mieux struc­
turés de même qu’il donnerait 
accès à des locaux plus adé­
quats et moins dispendieux.

En bref..
Centre du Québec Plessisville, le 16 février prochain, leur contrat de travail respectif, 

dans le but de poursuivre les négo- Dans les deux cas, ils ont pris fin le 
ciations pour le renouvellement de 31 décembre dernier.

Priorité de l'Association 
Hereford: la publicité

DRUMMONDVILLE (RL) - Les 
prochaines années de l’Association 
Hereford du Québec seront surtout 
consacrées à la publicité de cette 
race bovine.

Ce qu'a révélé samedi dernier 
M.Jacques Gauthier, président sor­
tant de l’organisme, lors de l’as­
semblée générale annuelle qui avait 
lieu à Drummondville.

L'Association regroupe quelque 
500 éleveurs de bovins Hereford ré- 
artis dans tous les coins du Qué- 
ec. L’objectif d’une telle associa­

tion consiste à promouvoir cette

race bovine et à en améliorer la 
qualité génétique.

Pour M. Gauthier, la race Here­
ford demeurera toujours la princi­
pale race en viande bovine tant au 
Canada qu'au Québec. Les deman­
des demeurent très fortes chez les 
producteurs pour des sujets de race 
pure de même pour ceux issus de 
croisements avec d’autres races.

D'ici les deux prochaines années, 
l'Association portera une attention 
particulière sur la publicité, en en­
courageant notamment les produc­
teurs du Québec à l’achat de tau­
reaux pure sang de qualité.

• Premier versement
DRUMMONDVILLE - Les con­

tribuables de Drummondville ont 
jusqu'au 13 février prochain pour 
payer le premier versement de 
leurs taxes municipales pour 1985

De plus, ceux qui le désirent peu­
vent faire parvenir trois chèques 
postdatés aux trois dates d’échéan­
ce des taxes, soit les 13 février. 14 
mai et 12 août 1985

• Pour les enfants handicapés
DRUMMONDVILLE - Le projet 

Canada au Travail. Temple Hériot 
Inc., invite la population à lui faire 
parvenir tous renseignements sur 
l’enfance handicapée

Les trois membres de ce projet 
de 10 semaines sont présentement à

inventorier les services offerts à 
l enfance handicapée et recher­
chent tous les organismes ou inter­
venants locaux qui s'intéressent à 
cette clientèle Les responsables du 
projet peuvent être rejoints au 3115 
rue St-Onge. St-Nicéphore. ou au 
numéro de téléphone 474-1306

• Construction en baisse
DRUMMONDVILLE (GP) - La 

construction a connu une baisse îm- 
ortante en janvier, a fait savoir 
ier M. Michel Binet, directeur du 

service municipal des permis et 
inspections

En janvier 1985. seulement 24 
permis ont été émis par la ville 
pour une valeur de 263.330 S, ce qui 
est bien en deçà de la moyenne de

plus de 2 millions S par mois en 
1984

Les principaux permis valent 
pour la construction de deux nou­
veaux logements et des modifica­
tions de l'ordre de 65.000 S à l’édi­
fice Surprenant de la rue St-Geor- 
ges pour les nouveaux locaux de la 
Société de développement écono­
mique Drummond.

Bois-Francs
• Budget approuvé

VICTORIAVILLE- Comme le- 
xigen les règlements de la SIDAC 
du Centre-ville de Victoriaville, les 
prévisions budgétaires du premier 
exercice, qui s'élèvent à d4 000$.

ont été soumis au conseil municipal 
de Victoriaville pour approbation, 
ce qui a été fait lors de la dernière 
séance régulière.

• Ils préfèrent l’hôtel de ville
VICTORIAVILLE- Au lieu de 

faire enregistrer la naissance de 
leur enfant à l'église de leur parois­
se, de plus en plus de parents op­
tent pour l'enregistrement à l'Hôtel

• Les négociations
PLESSISVILLE- Des représen­

tants des cols bleus et des policiers

de ville de Victoriaville. Dans le 
passé, la ville avait trois à quatre 
demandes par année, Maintenant, 
elle effectue une quarantaine d’en­
registrements par année.

se poursuivent
municipaux rencontreront à nou­
veau les dirigeants de la ville de

(Pnoto La Tribun» par Roger Lafrtnc»)

Le Spectrum: une installation alliant, entre autres, la peinture, la 
sculpture et la musique.

Le Spectrum au Centre 
culturel de Drummondville

DRUMMONDVILLE (RL) - 
Spectrum, une installation de Gilles 
Larivière avec la complicité de 
Philippe Ménard , vient de prendre 
1 affiche au Centre d’exposition du 
Centre culturel, et ce jusqu’au 10 
mars prochain.

Cette exposition avait déjà été 
présentée l’automne dernier dans 
une galerie d’art de Sherbrooke 
Elle poursuivra d’ailleurs son che­
min vers une galerie de Montréal 
au printemps

Gilles Larivière est un résidant 
de Sherbrooke et oeuvre dans le do­
maine des arts depuis de nombreu­
ses années, notamment comme pro­
fesseur et directeur d’une galerie 
d’art

Spectrum se veut une exposition 
multi-disciplinaire, alliant autant la 
peinture que la sculpture ou la mu­
sique C’est pour cette raison d’ail­

leurs que Gilles Larivière l’appelle 
plus spécifiquement une installation 
puisque les différentes strutures 
utilisent toute la superficie de la 
salle d’exposition.

S'agençant autour des couleurs 
du spectre qui se décomposent, 
l'installation se veut pour son au­
teur comme une reproduction des 
différentes étapes de la vie de 
l'homme. Sans vouloir lui donner de 
définitions précises. Gilles Lariviè­
re recherche une relation renouvel- 
lée du spectateur vis-à-vis l’oeuvre 
d’art en créant un véritable envi­
ronnement artistique.

Philippe Ménard a composé une 
trame musicale d’une heure accom­
pagnant l’installation. Outre ses dif­
férents travaux de compositions 
musicales. M Ménard enseigne 
également à l’UQAM.

La caisse populaire poursuit son oeuvre à Acton Vale

Quatre ateliers thématiques sur le 
développement communautaire

par Roger Lafrance
ACTON VALE — Les Valois poursuivront en 1985 leurs démar­

ches de développement communautaire entreprises l’an dernier. 
Les dirigeants de la Caisse populaire locale ont dévoilé quel sera le 
suivi du Colloque communautaire d’octobre ’84.

Lors de ce colloque. 150 person­
nes provenant de tous les organis­
mes d'Acton Vale avaient identifié 
cinq besoins prioritaires pour la 
communauté 1- la promotion in­
dustrielle. 2- des loisirs pour les 12- 
18 ans. 3- l'élargissement des ser­
vices psycho-sociaux. 4- le besoin 
d'un média communautaire, 5- une 
maison de la culture 

Suite à cela, le comité organisa­
teur du colloque a décidé de pour­
suivre la réflexion entreprise en oc­

tobre dernier D’ici la fin de mai, 
quatre ateliers thématiques se tien­
dront sur chacun des dossiers (éco­
nomique. jeunesse, psycho-social et 
culture). Lors de ces ateliers, des 
personnes impliquées lors du col­
loque tenteront de préciser des pro­
jets d action facilement réalisables

La population qui n'avait pu se 
faire entendre lors du colloque 
pourra participer a ces ateliers et 
apporter ses suggestions Mme Jos-

seline Deschênes, coordonnatrice- 
adjointe, a expliqué qu'il s’agissait 
là d’une ouverture vers la popula­
tion locale. On veut ainsi que les 
projets qui seront retenus ne soient 
pas seulement le fruit de quelques 
personnes au sein des organismes 
mais le résultat d’une concertation 
de toute la population.

A la suite de chacun de ces ate­
liers. un noyau d'action sera formé 
de quelques participants, lesquels 
étudieront les projets et prépare­
ront le Forum communautaire, pré­
vu pour octobre 85

Pour le directeur de la Caisse, 
M Jean-Louis Lacelle. l’institution 
financière devra abandonner peu à 
peu son rôle de leadership au sein 
de cette démarche communautaire

Il a expliqué que le processus du 
suivi du colloque tendait à impli­
quer la population et à la rendre 
responsable de ses décisions De 
plus, la Caisse espère que le Forum 
débouchera sur une table perma­
nente de concertation dont le but 
serait de réaliser les projets rete­
nus

Déjà, le premier atelier est pré­
vu pour les 1er et 2 mars et portera 
sur tout le dossier économique 
Tous ces ateliers de même que la 
préparation et la réalisation ou Fo­
rum seront financés à même le 
Fonds social et communautaire de 
la Caisse Ce fonds qui s'élève à 
quelque 20.000 $ provient d’une par­
tie des ristournes remises aux 
membres

10 projets Canada au Travail 
acceptés pour Acton Vale
ACTON VALE (RL) - Dix projets 
Canada au Travail viennent d’etre 
agréés par le ministère de l'Immi­
gration et du Travail pour la région 
d’Acton Vale.

Au total, il s’agit d’une somme 
de quelque 180,000 $ que le gouver­
nement fédéral injectera dans la 
région. Au nombre des projets 
agréés, notons une subvention a la 
garderie d'Acton Vale qui doit ou­
vrir ses portes bientôt, un projet 
pour seconder le tournoi Midget et

un projet où des jeunes aideront 
des personnes âgées ou en perte 
d'autonomie à remplir diverses tâ­
ches domestiqes.

Des 10 projets acceptés, il y a Vi­
vre ensemble son handicap,' Coup 
de main, Expansion Acton, L’enfant 
au coeur de la ville et Patintoutage, 
tous situés à Acton Vale Les trois 
derniers se dérouleront à Ste-Chris- 
tine avec Blanche neige, St-Nazaire 
avec Spirale et St-Tnéodore avec 
Développement Loisirs.

Nouvelle firme de
gestion immobilière

DRUMMONDVILLE (RJ) - Une 
nouvelle compagnie spécialisée 
dans la gestion immobilière a tout 
récemment vu le jour à Drum­
mondville. Il s'agit de Gestion Lo- 
cadar Inc. dont le bureau est instal­
lé au 460 de la rue Sauvé.

Gestion Locadar Inc. est née de 
l'association de quatre membres du 
groupe Imdrum. dont les réalisa­
tions sont multiples à Drummond­
ville. Il s'agit de MM. André Ver­
rier (président). André Poirier 
(vice-président), Denis Lacourse 
(secrétaire) et Robert Beaulieu 
(trésorier), qui. suite à plusieurs 
demandes, ont décidé de mettre 
leur expérience acquise depuis un 
certain nombre d’années au profit 
des propriétaires d'immeubles à 
loyers multiples

Selon le président M André Ver­

rier. l’immobilier n’est profitable 
que si la gestion des complexes est 
très bien structurée.

'Ainsi, ceux qui veulent investir 
dans l'immobilier ne doivent pas 
s'imaginer que tout est terminé 
après l’achat d’un immeuble. Il ne 
faut pas de grandes démonstrations 
pour comprendre qu’une telle façon 
de penser est une quasi garantie de 
grandes déceptions et de pertes fi­
nancières.” précise-t-il, tout en 
ajoutant qu’il ne faut pas perdre de 
vue que le revenu net détermine le 
rendement d’un investissement im­
mobilier.

Pourquoi un tel service? “Recou­
rir aux services d'un gestionnaire 
immobilier qualifié peut s’avérer 
judicieux puisqu’il possède des ou­
tils de travail que le seuls les pro­
priétaires de gros portefeuilles im­
mobiliers peuvent se permettre ”

REPARATIONS
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Garage DOSTIE Inc.
4389. Martin — ROCK FOREST — (819) 569 5455
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Alfonso Sanchez Portela a gravé la guerre civile d’Espange

Le photographe ne fait qu’enregistrer l’histoire
par Susann Linnee

MADRID (AP) — Parmi les centaines de 
photographies placardées sur les murs du 
studio du photographe Alfonso Sanchez Por­
tela figure une ancienne lettre du ministère 
de l’Information du général Francisco Fran­
co notifiant la révocation de sa carte de 
presse.

•'Ils disaient que c’é­
tait pour des raisons 
politiques'1, soupire cet 
nomme de 82 ans. ‘‘Ils 
ne voudront jamais re­
connaître que le rôle 
d'un photographe n'est 
pas politique Le photo­
graphe ne fait qu’en­
registrer l'histoire" 

Sanchez Portela. 
plus connu sous le nom 
d ‘Alfonso' par les gé­
nérations de Madrilè­

nes qui sont passées le 
temps d'un cliché dans 
son studio sur la Gran 
Via. est l’un des rares 
ohotographes espagnols 
à avoir couvert la 
Guerre civile, et à en 
avoir payé le prix par 
la suite.

Cette notification, 
parvenue à Alfonso le 
25 septembre 1940. si­
gnifiait la fin de sa car­
rière de photographe

de presse et le retour 
au studio de son père, 
installé à Madricl de­
puis 4880

Aujourd’hui, après 
avoir réalisé pendant 
plus de 50 ans des por­
traits d’hommes poli­
tiques. d’intellectuels, 
des clichés de guerre 
ou de désastre. Alfonso 
présente 90 de ses oeu­
vres dans une exposi­
tion photographique in­
titulée ‘Mémoire de 
Madrid', organisée à 
l’initiative du gouver­
nement régional de la 
ville. On y trouve des 
scènes de rues poéti­
ques de Madrid avant 
la Guerre civile, des 
rencontres politiques, 
les célébrations de la

proclamation de la Se­
conde République es­
pagnole en avril 1931. 
des photos de civils 
fuyant les quartiers 
bombardés de la capi­
tale, mais aucune de 
Franco, bien que le 
photographe en possède 
plusieurs, dédicacées.

Célébrité

Alfonso rencontra la 
première fois le jeune 
officier lorsqu'il com­
mandait la Légion 
étrangère espagnole

lors de la guerre entre 
l’Espagne et le Maroc 
au début des années 20 

"Je n’ai jamais eu 
d'ennuis avec lui per­
sonnellement, et il est 
venu se faire photogra­
phier au studio à plu­
sieurs reprises. Mais 
cela ne m a pas aidé à 
récupérer ma carte de 
presse ". L une des pho­
tos les plus émouvan­
tes, prise le 20 juin 
1936. n’est sorti du la­
boratoire d’Alfonso 
qu’en 1980 50 cadavres 
eparpillés dans la cour

qFlui se sont rai­de caserne Montana, rebelles 
dans la banlieue madri­
lène jours après le début de

En arrière plan, un l’insurrection anti-ré- 
prêtre en soutane Les publicaine du 18 juillet 
cadavres sont ceux de et ceux de miliciens

LOCATION
• TV • VIDEO • CASSETTES 

• JEUX VIDEO • AMPLIFICATEURS • ETC

G. D0Y0N TV/SON
1112 rua Conseil Sktfbrooki 
TV 565 1177. 562 7666

1er disque solo pour Jagger
Mick Jagger est 

très occupé ces 
jours-ci. Son premier 
disque solo “She’s 
the Boss’’ devrait 
sortir très bientôt. 
Réalisé en collabo­
ration avec Nile 
Rodgers, producteur 
de Madonna et Du­
ran Duran, et avec 
la participation de 
Jeff Beck, Jan Ham­
mer et Pete Towns- 
hend, ce disque solo 
est, selon Jagger, 
une nouvelle tenta­
tive pour exprimer 
son identité artisti­
que en-dehors des 
Rolling Stones.

Mick est aussi en 
train d’écrire son auto­
biographie afin de met­
tre un point final à tou­
tes les rumeurs le con­

cernant. Que les fans 
des Rolling Stones res­
tent calmes. Mick Jag­
ger n’a pas l’intention 
de se séparer du fa­
meux groupe. D’ail­
leurs. en ce moment, 
les Stones sont en train 
d’enregistrer leur pro­
chain disque et projet­
tent une tournée mon­
diale.

Groupe légendaire

Après dix ans de tra­
vail en solo, les mem­
bres du groupe Deep 
Purple se sont réunis, 
ont enregistré le disque 
“Perfect Stranger” et 
sont partis en tournée 
mondiale. Lors d’un 
concert à Sydney, en 
Australie, les musi­
ciens de Deep Purple 
ont été joints sur scene 
par l’ermite des Bea­
tles, George Harrison.

C’était une première 
présence sur scène 
pour Harrison au cours 
des onze dernières an­
nées.
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Cincma CAPITOL 59 KING est 565 0111

HORAIRE: UN SEUL SPECTACLE 8H

Jean More
CHAPUT

LE CHAMPION C’EST TON

MARDI. 12 FEVRIER. 20h30

, e ^.

^ CW4WU

CINEMAS
CARREFOUR DE L’ESTRIE
3050. bout Portland. Sherbrooke. 565-0366

C€S€NfHNTS 
SONT II MOI
U

“RETENEZ-MOL. OU JE FAIS UN MALHEUR”
ENFANTS: 8.45 
RETENEZ-MOI: 7.00 CINSMA i]

l ulling in

FOR
ALL

7.05-9.05

'JVIj
Sometimes magic is 

the only thing that's real
K»h,n tlmlimiiai vrhni’

[SjCINEMA

POUR
TOUS

JOYEUSES MOUES
Av* VOFMF MARCEAU MAP* LAFOPFT

7.30-9.30

Ouverl
de 1lh à 2Zh 
Fermé le dimanche

~> 114851 x

Edenat Grillades variées ^
Jocelyn Bruneau Fruits de mer * 

vous invitent Diners d’affaires 
Musique d’ambiance

Y
Restaurant «

Hr Hiouraiurr S
Au coeur du plateau Marquette
300, King ouest. 563-9922

La bonne aventure
20 hOO

Poivre et Sel
1 9 h 30

Attention, 
on va s fâcher

Bud Spencer

CKSHTV

Vous êtes amateur de bonne télévision? Alors, obtenez tout le meilleur de la télévision en branchant votre appareil sur Vidéotron.
le distributeur d'images par excellence.

Le Groupe Vidéotron est une société qui offre, principalement au Québec, des services de télécommunication et de télédistribution 
en systèmes captifs. Elle s’adresse à une clientèle tant résidentielle que commerciale et industrielle.

En utilisant des moyens à la fine pointe de la technologie, le Groupe Vidéotron favorise une haute qualité de transmission et une 
grande diversité d'émissions. Avec sa programmation nationale, internationale, communautaire et spécialisée, Vidéotron sait à la

fois divertir, informer et éduquer.
En fait, le Groupe Vidéotron met à votre portée l’étendue de son expertise et s'emploie à vous offrir des services qui répondent

à vos exigences. Recherchez la télévision de demain. Choisissez Vidéotron.

Le Groupe
Vidéotron
Tout le meilleur 
de la télévision.CINEMA
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Tournage d’une série dramatique

Il y a 40 ans, naissait la bombe atomique
MONTREAL IPC» — La société Astral-Bc 

llevue-Pathé, de Saint-Laurent, et les chaî­
nes de télévision TF-1, de France, et RAI 2, 
d’Italie, ont conclu à Paris une entente pour 
le tournage d'une série dramatique relatant 
la mise au point de la bombe atomique, il y 
a u ne quarantaine d’années.

Les six épisodes d'un 
e heure doivent être to 
urnes l'été prochain au 
x Etats-Unis, au Ca­
nada. en Grande-Bre-

tag
AlT<

ne. France. Italie et 
le magne Certaines 

scènes seront situées à 
Montréaà l'université 
McGill où ont eu lieu

des recherches atomi­
ques pendant la guerre, 
précise un communiqué 
d Astral-Bellevue-Pa- 
thé.

A Paris, la compa­
gnie canadienne était 
représentée par son 
président Harold 
Greenberg et le minis­
tre des Communica­
tions Marcel Masse 
était présent lors de la 
signature.

Les sociétés d’Etat T 
éléfilm Canada et Ra­
dio-Canada participent 
é gaiement à la produc­
tion de $6 millions La 
série doit être diffusée 
durant l'hiver 1985-86 

Trois des épisodes se 
ront tournés sous la di­
rection du Français 
JeanFrançois Delassus. 
les trois autres sous 
celle du Canadien Paul 
Almond Le scénario

sera de M. Delasssus 
et du Canadien Tony 
Sheer

Intitulée La course à 
la bombe, la série dra­
matique fera revivre le 
s événements histori­
ques. scientifiques et 
les rapports humains 
qui ont ponctué la cour- • 
se entre les Alliés et 
l’Axe pour être les pre­
miers à diposer de l’ar­
me nu-cléaire.

INVITATION

le wo

Le rock se porte bien

K

Le groupe Men wi­
thout Hats a ouvert le 
chemin en 1983. Plu­
sieurs groupes cana­
diens ont suivi ces tra­
ces sur le marché mon­
dial en 1984 En plus de 
Bryan Adams qui se re­
trouve en dixième pla­
ce au palmarès amé­
ricain avec son album 

Reckless”, les grott­
es Platinum Blonde, 
oneymoon Suite, He­

lix et Corey Hart ont 
tous dépasse les 100,000 
exemplaires vendus au 
Canada. Dans tous ces 
cas. il faut noter qu’il

“Des Filles 
et des vues”

QUEBEC (PC) - 
Au-delà des mouve­
ments féministes et de 
leurs revendications 
depuis cette "Année de 
la femme" en 1975, des 
groupes de femmes ont 
brisé des barrières 
pour créer et s imposer 
dans maints domaines 
dits chasse-gardée 
masculine

Côté cinéma et vi­
déo. les femmes pren­
nent de plus en plus de 
place comme en fait 
foi ce 8e festival "Des 
filles et des vues” qui 
sera présentée à Qué­
bec. du 20 au 24 fé­
vrier. par Vidéo-fem­
mes un collectif oeu­
vrant dans le domaine 
depuis 11 ans.

Au programme, des 
"premières” de plu­
sieurs films et vidéos 
québécois ainsi qu'une 
sélection de produc­
tions canadiennes, 
américaines, françai­
ses et anglaises encore 
jamais vues à Québec.

Le festival prend 
donc vraiment un ca­
ractère international 
avec la participation de 
nombreux pays dont 
l'Allemagne, là Suisse, 
la Pologne et l'Austra­
lie. Au total. 54 produc­
tions conçues entière­
ment par des femmes.

Menu
artistique

+

s'agit de nouveaux 
groupes et de premiers 
albums. Les vétérans 
tels que Bruce Cock- 
burn. Rough Trade, M 
and M et Rush ont aus­
si connu de bonnes ven-. 
tes. Le rock s’est ra­
rement aussi bien porté 
au Canada.

BELVEDERE 1
Tel.: 562-3969[TOUS 

TELE 7 PRESENTE

Ce soir et jusqu’à 
mercredi inclusive­
ment, à compter de 22 
h 30. sur scène à la dis­
cothèque Chez René, 
spectacle de danse mu­
sic avec le groupe to- 
rontois "The Sweet 
Dreams”.

A l’horaire 
de Câble 11

LUNDI
11 FEVRIER 1985 

17H30: LE MAGICIEN 
LY (Emission culturel­
le pour enfants de 5 à 8
ans»
18H00: VIA JESUS (di­
rect» (Témoignage, 
discussion)
19H00. ECHOS DE 
L'AU-DELA (Esotéris­
me avec Rafaël 
Paveur)
19H30: POILS ET
PLUMES (Chronique 
d'information sur les 
animaux avec la SPA ) 
20HOO: PROTECTION- 
AUTOMOBILE (Infor­
mation et prévention 
en coliaborationa vec 
la CIPAE i
20H30: SANTE-YOGA 
(Information, pratique, 
technique de voga i 
21H00: TELE-CON­
FERENCE (Club de 
boxe du Cap)
21H30: TELE-CON­
FERENCE (Salon de 
la moto)

Un don 

commémoratif 

se fait 

aussi 

a la

Croix Rouge

LA GUERRE 
DES TUQUES

FOUS DU STADE"8H55

I7H30

Tel 562-J069 7H30
i CEÉ3

AVIS
LE ROCK PALACE

PRESENTE

t PETITES FILLES POUR 
LE WEEK-END

31
1 14713

Du 6 au 10 février

D.D.T.
Du 13 au 17 février

RUE MORGUE
de Toronto

395x 41 , WELLINGTON SUD, 821-2220

SYMPOSIUM SUR LES JEUNES 
ET L'EMPLOI

Jeunes: recrutement de jeunes dans le
CADRE DU SYMPOSIUM SUR LES 
JEUNES ET L’EMPLOI

Si tu es de Sherbrooke... Si tu as de 18 à 25 ans...
Si tu es sans emploi... Nous t’invitons à 
participer à une démarche qui vise à trouver des 
solutions concrètes aux problèmes d’emploi chez les 
jeunes. On t’attend à une des séances d’information le 
12, le 13 ou le 14 février. Endroit: Ateliers d’animation 
culturelle, 1215 Kitchener. Heure: 10 h 30 ou 14 h 30.

Place aux jeunes!
———————H 1—11 ri riL Jur )rr :: :r - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -—- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -—   •
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"... un film sympathique, 
plein de candeur et de ro­
mantisme..."

Châtelaine novembre 1964

Jacques et No­
vembre est un fort ^ 
beau film; dense, 
vrai, simple, poéti­
que, drôle et ten- 
dre... Luc Perreault.

La Presse

"Le film de Beaudry et 
Bouvier est rigoureuse­
ment construit et impec­
cablement tourné"

Francine Laurendeau.
Le Devoir

LUNDI. 11 - 
MERCREDI. 13 
FÉVRIER à 
19h30 ef 21h30

JEAN BEAUDRY 
(JACQUES)

\

K1NÉART
Billets: 2,75$

2,25$

ï)
AU CHOIX:

PROVENÇALES 
CREOLES 
TERYAKI 

YUVETSI, 
BROCHETTE, 

DIABLE A LA GRECQUE
servies avez riz et salade

SOUPER SPECIAL

1 lb de CREVETTES

SPECIAL LUNDI

2 LB de CREVETTES 1395

PIZZAVILLE du NORD
5000, boul. Bourque, Rock Forest

564-2227

Merlin Olsen

Bouquet Corbeille de Fleur

TW fa St-Q/û(
entrez m cadeau h nuf 

awtoe paneitf
Le Bouquet Corbeille de Fleurs
de votre fleuriste FTD est 
si beau que tout le monde 

voudra I envoyer en même 
temps le |Our de la 

St-Valentin N attendez pas1 
Envoyez-le pour qu il arrive un 

ou deux jours avant. C est le parfait 
témoignage d amour-de jolies fleurs dans une 
corbeille en céramique decoree de coeurs roses 

Si vous prêterez envoyez-lui le Bouquet Doux Coeur 
FTD Un ravissant ensemble de fleurs dans un elegant 
vase en céramique

N attendez pas Ces cadeaux sont trop beaux pour 
ne pas en profiter Appelez votre fleuriste ou allez-y 
des auiourd hui La semaine de la St-Valentin est du 
8 au 14 levner

Bouquet Doux Coeur

1985 Florists Transform Delivery Association 
n Marque deDOS.ee Je Florists Transwond Delivery Association
Nous envoyons des fleurs dans le monde entier.

DEPOSITAIRES:

Fleuriste

(flKp nouiffoJuL jnc.
35, rue Wellington eud - 562-4733 

J1H 5C8

0 1273. King ouesl. Sherbrooke
cdpr ju287
Jujjfc) (819)563-4212
V FLEURISTE

æ. aLjtn s- 567-48410 ir 0 THERESE BERNARD 
FLEURISTE ENR.

227, rue St-Joeeph, Disraeli
G0N 1E0 449-2650

ODETTE FLEURISTE ENR.
[ MPtM j 3537, rue Mlllette,

Tél.: 563-1530 
Lec-Mégentlc, G6B 2E7

0 GILLES-L. PROULX
FLEURISTE
879-7179

280, boul. Coakley, Asbestos,
J1T 1A5

FLEURISTE
jBr^ CHEZ EONA
\^uSw 140, Du Moulin, Windsor

845-3897 - J1S 1M8

/Zmis beauchesne « freres ,*
f Théo Alain, prop
(63fcS FLEURS POUR TOUTES OCCASIONS

353, boul. Bole-Frencs eud 
^^^^VICTORIAVILLE, G6P 4T2, 752-9716

GAETANE FLEURISTE enr.
51, CHILD

COATICOOK, PO, J1A 2B2

(819) 849 2118
0 MICHELE FLEURISTE ENR

111, RUE CHILD
COATICOOK, PQ, J1A 2B2 

(819) 849-2805 n«eei"3472»


